
Habitat d’urgence femmes

Le projet :
Mise sur pied d’un lieu dédié à l'hébergement des femmes victimes

de violences en situations d'urgence, pour être en mesure de donner une
réponse rapide à des situations souvent dramatiques, et d’accompagner
les femmes dans leur reconstruction.

Les ateliers :
Les participantes sont des élues, des administratives et des

citoyennes, certaines parce qu'elles veulent aider les femmes violentées à
trouver des solutions d'urgence, d’autres parce qu'elles ont subi -ou
subissent encore- des violences conjugales. Les premières réunions ont
été consacrées à l’état des lieux de la situation des personnes présentes,
par leurs témoignages (parfois douloureux), et au relevé de ce qui existe
en matière de prévention et de protection des femmes victimes de
violence. Des conseils d'associations et des représentantes de l’association
« ni putes ni soumises », qui ont félicité l’initiative, sont intervenues lors
d’ateliers. Des rencontres avec des gestionnaires de structures similaires à
notre projet ont eu lieu (Habitat Humanisme Provence et Habitat Alternatif
Social). Des croisements ont été faits entre cet atelier et le Groupe
Femmes en Marche.

Réflexions :
Une réflexion sur les termes « habitat », « urgence », et « femme »,

et sur le lien entre ces trois termes a été mise en débat au sein des
ateliers. La question de la définition de l’urgence s’est révélée centrale et
problématique : traiter l’urgence ne doit pas nous faire oublier de traiter le
sens. Ont aussi été abordées les thématiques de la confidentialité, de
l’accessibilité, de la convivialité, de l’accompagnement et du droit. En
groupe, les participantes ont imaginé un lieu ou une structure idéale à
Aubagne qui répondrait à l’attente des femmes victimes de violence. Le
groupe réfléchit aux travaux liés à l’aménagement et au mode de gestion.

Aboutissement  :
En février, la ville met à disposition une maison – patrimoine ville

inoccupé – sur le Plateau des Espillières : c’est une grande maison de 4
chambres avec une grande cuisine et un grand séjour, ainsi qu’un jardin
de 1800 m2. Les participantes ont visité la maison avec enthousiasme,
munies d’une écritoire pour noter ce qui leur venait spontanément à
l’esprit. Les productions ont ensuite été restituées. En cours : travaux
(plans et chiffrage).

Article :
L’Atelier Habitat d’urgence femmes travaille sur la mise sur pied d’un
lieu dédié à l'hébergement des femmes en situations d'urgence, pour être
en mesure de donner une réponse rapide à des situations souvent
dramatiques, et d’accompagner les femmes dans leur reconstruction.
Élues, administratives, représentantes d’associations (notamment « ni
putes ni soumises ») et citoyennes participent aux ateliers, certaines



Habitat d’urgence femmes

parce qu'elles veulent aider les femmes violentées à trouver des solutions
d'urgence, d’autres parce qu'elles ont subi -ou subissent encore- des
violences conjugales. Après une réflexion sur les termes « urgence »,
« habitat » et « femme », les participantes ont imaginé un lieu qui
répondrait à l’attente de femmes victimes de violence. En février, la ville a
mis a disposition de l’atelier une maison – patrimoine ville inoccupé – qui
a été accueillie avec enthousiasme.


